
   Si tu existes, je t'en supplie, viens vite !!  

 

 

 

Quel est l'homme qui me conviendrait? 

Je ne sais et je vais l'imaginer. 

 

Quel critère privilégier 

de sa beauté, de sa bonté ou de son métier ? 

 

Bien sûr, je ne le voudrais pas laid, 

mais trop beau non plus : " on ne sait jamais ! " 

De mon côté, je devrai pouvoir surpasser 

toutes celles qui pourraient le lorgner. 

 

Il sera bon, généreux et devra satisfaire sur le champ 

mes envies de câlins, de vêtements, de diamants. 

De mon côté, parée de ces atours, je serai aimante et discrète 

et l'attendrai tout le jour, lovée sur une peau de bête. 

 

Il passera trente cinq heures à son travail par semaine 

et consacrera le reste de son temps à moi " sa petite reine " 

Peu m'importe qu'il soit chauffeur, garagiste ou plombier 

pourvu qu'il ne me rapporte pas ses bleus à laver ! 

 

Ah, je le vois déjà mon Jules, mon Doudou, mon Héros 

que j'adulerai et qui me couvrira d'euros. 

En échange de tout cela, ce serait mauvaise grâce 

qu'à mon tour, le moindre effort je ne fasse. 

 

Allant jusqu'au sacrifice suprême pour lui plaire, 

je promets devant vous tous mes amis, mes frères, 

de rester souriante quand, lui se gavant de morceaux de chocolat, 

je devrai, pour rester fine, me contenter d'un substitut de repas. 

 

Oh là là , comme me voilà tout à coup flagada 

d'avoir fait travailler mes neurones plus fort qu'il ne se doit. 

 

Allongée sur mon canapé, inutile et solitaire, 

je me dois d'oublier ces délires imaginaires. 

Car nul ne pourra vivre avec moi une si belle idylle. 

Heureusement TOI  tu es là mon Vincent,  mon Lagaf et ton jeu: le  Bigdil. 

Et toi aussi mon Nagui, mon idole 

qui me dit " N'oublies  les paroles " 

 



 

 

 

 

Dès la première image, mon cœur bat la chamade 

et s'emballe bien vite, je ne me sens plus fade. 

Toute béate, je souris à l'animateur vedette 

et repasse sans faiblir mes torchons et serviettes. 

 

Ainsi va la vie d'une célibataire qui rêve d'un mari 

Mais n'en veut ni soucis ni ennuis. 
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